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De plus en plus de personnes ont recours à des comportementalistes qui sont en 

quelque sorte des « Super Nannies pour animaux » afin de résoudre les problèmes 

d’éducation ou de comportements indésirables plutôt que de donner ou abandonner leurs 

animaux. C’est la preuve que nous sommes en pleine évolution positive. En tant que 

comportementaliste, je vis grâce à l’amour que les êtres humains sont capables d’apporter à 

leurs animaux. 

Notre point de départ se trouve ici et c’est grâce à vous tous. 

Les différentes approches 

Les chiens sont des loups qui au fil du temps furent apprivoisés et devinrent les ancêtres 

du chien domestique. La domestication du chien a été naturelle puis artificielle (création de  

races). Certaines théories sont alors basées sur les observations des comportements du loup. 

Tantôt vous lirez que la hiérarchie et la dominance n’existent pas tantôt vous lirez qu’elles 

existent et qu’il faut absolument dominer son chien pour une relation réussie. 

Tout n’est qu’une question d’interprétation.  

Les lois de la meute qui soi-disant doivent être la réponse à toutes les solutions, sont 

souvent mal interprétées. Cela correspond au fait qu’il ne faut apparemment pas laisser le 

chien manger avant nous, qu’il ne faut pas les laisser monter sur des lieux en hauteur (canapé 

ou lit), que si le chien se met à grogner c’est qu’il veut être le dominant sur nous etc…Cette loi 

laisse aussi apparaître le fait que les chiens ne pensent qu’à une chose, c’est prendre le dessus 

pour nous dominer et diriger le monde. C’est faux ! Les chiens ne sont pas des dictateurs. 

Notre relation doit plutôt reposer sur le partenariat et l’amour. 

Ces lois ont été mal comprises et mal utilisées. Si par dominance et hiérarchie on sous-

entend le fait de faire preuve d’une autorité excessive et militariste avec nos chiens, il va de 

soi que j’y suis complétement opposée et que nous serons beaucoup dans ce cas.  

Dominant et hiérarchie ne signifient pas dictature… 

Il s’agit simplement d’une représentation des règles de vie nécessaires au sein de toute 

unité sociale.  

Chaque étude de cas correspond à un problème et doit vous mettre sur la voie mais 

n’est en aucune manière la seule et unique solution. Chaque chien est unique et possède sa 

propre personnalité et c’est en fonction de chaque individu que la solution est adaptée. Il se 

peut que certaines méthodes utilisées dans ce guide conviennent à certains chiens, mais pas 

à celui qui partage votre vie 
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Etudes de cas 
Attention : avant chaque prise de rendez-vous avec un comportementaliste, le chien doit 

avoir vu un vétérinaire pour vérifier que les problèmes comportementaux ne proviennent pas 

d'un problème de santé. 

Aboiements 

Stéphanie, 24 ans / un labrador qui aboie dans la maison. 

 

 

 

Voilà un chien qui aboie constamment en présence de ses humains. Ceux-ci, désarmés, 

me téléphonent et me racontent que les voisins ont porté plainte. Pour commencer, rassurez-

vous, personne ne peut vous obliger à abandonner votre chien dans ce cas. 

Nous allons étudier le cas lors du rendez-vous (2 heures à leur domicile) pour trouver 

l’origine de ce comportement gênant. C’est un problème très fréquent. 

Phase d’observation : 

Il s’avère ici que le chien manque tout simplement de sorties. Il s’ennuie et aboie au 

moindre stimulus. Il s’occupe comme il peut. Une bonne hygiène de vie pour un chien, même 

vivant dans une maison avec jardin, est indispensable. Une balade en dehors du jardin (même 

si votre terrain est d’une grande superficie) par jour est de rigueur. Le jardin est une prison 

dorée. Sachez donner du temps à votre animal. 

Phase d’action : 

- Nous pouvons travailler sur l’aboiement une fois les promenades mises en place. 
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- En revenant de promenade, une partie de jeu avec son chien prolongera l’activité et 

resserrera vos liens. 

- Ensuite vous pourrez commencer le contrôle de l’aboiement. En effet, pour pouvoir 

dire non, il faut pouvoir dire oui. Dans ce cas, la solution est donc de lui apprendre à 

aboyer sur commande pour qu’il n’aboie plus que sur commande. Prononcez le mot 

« aboie », lorsqu’il aboie pour qu’il associe le mot avec l’action. Vos voisins se 

demanderont pourquoi vous encouragez son aboiement. Vous pourrez alors leur 

expliquer l’astuce. 

Résultat : 

Aujourd’hui, ce labrador n’aboie plus de façon intempestive et les voisins ne se plaignent 

plus mais nous pouvons, dans ce type de cas, faire face à des origines bien plus complexes : 

un chien peut aboyer à ce point pour des raisons plus graves qui affectent sa santé mentale 

et physique. C’est pourquoi il faut toujours appeler un comportementaliste animalier avant 

que le problème ne s’aggrave. Chaque cas est unique ! Il n’existe pas de solutions à chaque 

comportement mais des solutions à chaque origine du comportement et à chaque individu. 

Bilan : 

Situation : Le chien aboie de façon intempestive en présence de ses 
humains. 

Origine : Il s’ennuie dans la maison et le jardin. 

Explication : Le chien s’occupe avec ce qu’il peut, le moindre stimulus 
déclenche l’aboiement. 

Solutions : Promenades en dehors du jardin tous les jours. 

Jeux 

Lui apprendre à aboyer sur commande. 
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Fugues 

Sandrine 41 ans / berger allemand qui fugue tous les jours. 

 

 

 

 Un chien sur le côté de la route, juste après mon passage, il fait mine de se jeter sur 

mon véhicule qui le dépasse. Il ne veut pas monter dans ma voiture mais il court, c’est sa façon 

de m’entraîner chez lui. 

La personne qui vit avec lui me dit qu’il fugue souvent, elle a peur qu’il lui arrive quelque 

chose. Elle pense que notre rencontre n’est pas due au hasard et décide de prendre rendez-

vous. 

Phase d’observation : 

Il se trouve que cette dame a peur de son chien parce qu’il grogne à certains moments. 

Il fugue tous les jours quelques heures. 

La peur de la dame vis-à-vis de son chien, l’empêche de satisfaire ses besoins d’extérieur. 

Elle ne le promène jamais. 

Il passe beaucoup de temps en chenil et elle jette la gamelle pour lui donner à manger 

car elle a peur de lui. 
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L’origine de sa peur doit être déterminée. Est-ce que cela vient du chien ? De la dame ? 

En entrant dans la maison pour la suite de l’observation, je vois un lapin nain en cage. Je 

ne perds pas de temps pour demander si la cohabitation se passe bien ? La dame me répond 

que son chien ne rentre jamais dans la maison et que le lapin est protégé dans sa cage. Elle 

fait bien de les séparer, n’oublions pas qu’un lapin est une proie de choix pour un chien ! Je 

note tout de même que ce pauvre lapin est enfermé en permanence dans sa cage beaucoup 

trop petite. Toutes les cages vendues en supermarché sont trop petites pour rendre heureux 

un animal. Les chiens et les chats, ne sont pas les seuls à avoir le droit d’être heureux. 

Phase d’action : 

Voilà une personne qui a peur de tout. La dame et son chien doivent reprendre confiance 

l’un en l’autre au travers de jeux, de différents exercices et de promenades. 

Il est possible de jouer avec son chien de différentes manières, en fonction de ce qu’il 

aime. On peut aussi partager des moments en lui apprenant à faire le mort par exemple. 

En parallèle, il est important de comprendre d’où viennent les peurs de Sandrine. Je lui 

conseille de contacter un psychologue. 

Au fur et à mesure des semaines et du suivi, nous assistons à un renouveau ! La dame a 

le sourire et me confie : « Tout ce temps de perdu ! » 

Ce chien avait perdu confiance en l’être humain, il avait été battu une fois par son ex-

mari puis, comme pour empirer les choses, envoyé chez un dresseur. Il s’agit encore, dans ce 

cas-là, de ces fameux dresseurs qui en réalité n’en sont pas, et appliquent donc des méthodes 

plus qu’intolérables. Il y a été laissé pendant un mois pour 700 euros ! Qu’a fait le dresseur ? 

Mystère… Mais ce chien est, d’après la personne, devenu agressif à son retour. De ce fait, elle 

l’a enfermé et dès qu’il en avait l’occasion, il fuguait. « Dommage, me dit-elle, je rêvais d’avoir 

un chien pour faire des superbes balades. Je pensais que c’était comme dans les films, facile 

et simple d’avoir un chien. » 

Lorsque le chien n’est pas dans la maison, on en profite pour s’occuper du lapin. On lui 

construit une petite maison en bois avec un parc pour l’extérieur. Il est aussi possible de lui 

offrir un copain ou une copine (je vous conseille de les stériliser si vous ne voulez pas vous 

retrouver avec des lapereaux). Il est aussi préférable de le laisser sortir le plus possible de sa 

cage dans la maison et ou dans le jardin. Attention : ces sorties se feront sous votre 

surveillance et loin du chien ! 

À noter : un lapin agressif est un lapin malheureux qui ne sort pas assez de sa cage. 
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Il est possible de mettre en place un programme pour habituer le chien au lapin de façon 

à ce qu’il ne le tue pas. Au vu du travail à réaliser avec cette dame, nous nous arrêtons là pour 

le moment. 

Résultat : 

Ce n’est pas aussi facile que dans les films, mais c’est possible ! Et avec n’importe quel 

chien. Peu à peu, ils ont repris confiance l’un envers l’autre par l’intermédiaire de différents 

jeux, ainsi qu’en travaillant sur le développement personnel de la dame pour qu’elle soit plus 

sûre d’elle. D’autre part, elle m’a informée qu’elle consultait également un psychologue pour 

ses peurs généralisées. Son enfance fut difficile… Nous avons commencé les balades, 2 puis 3 

par jour compte tenu de son planning. Les balades évoluent de façon progressive en fonction 

du chien : on change le temps de balade, le lieu, avec ou sans voiture etc. Je l’accompagne 

dans toutes ces activités. 

Le suivi a duré 1 mois, une fois par semaine, puis espacé à 1 fois par mois. Cette dame a 

réalisé son rêve, elle se promène trois fois par jour avec son chien et parfois durant de très 

longues balades. Et bien sûr il ne fugue plus et elle le touche à présent sans aucune crainte. 

Bilan : 

Situation : Le chien fugue 

Origine : Il s’ennuie et la personne a peur de son chien. 

Il fuit un climat lourd. 

Explication : Le chien s’occupe en partant se promener seul et pour assouvir 

ses besoins naturels exploratoires. 

Traumatisme humain. 

Solution : Le sortir plusieurs fois par jour et jouer avec lui dans différents 

endroits. 

Développement personnel pour que la dame n’ait plus peur : car 

le chien est en mesure de percevoir et ressentir cette peur. 

Il est possible d’apprendre à la personne à gérer ses peurs au 

travers d’activités physiques plus extrêmes comme 

l’accrobranche. 
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Pensons au lapin : il a aussi le droit d’être heureux. Un maximum 

de liberté pour lui tous les jours. 

 

Destruction 

Julie 24 ans / un croisé husky-beauceron qui détruit à chaque absence. 

 

 

 

 Une fois dans l’appartement où ce magnifique chien réside, la constatation du désastre 

ne se fait pas attendre. Devant moi, une porte mangée de haut en bas, des plinthes arrachées, 

des livres dévorés, des poubelles éventrées et un reste de canapé. Ce chien détruit 

uniquement lorsque ses « propriétaires » s’absentent. Depuis, « les propriétaires » ont la 

hantise de rentrer chez eux et cela créé des conflits de couple. 

Phase d’observation : 

 C’est un chien très sensible qui ne peut rester seul sans détruire. Cela se nomme 

l’anxiété de séparation, dont l’origine, dans ce cas, est l’hyper-attachement (il suit la personne 

le nez collé au mollet jusque dans les toilettes). Attention : ne pas confondre, comme on le 

voit souvent, hyper-attachement et anxiété de séparation. Cela peut être lié mais c’est 

différent. 

Ce chien angoisse lorsqu’il est seul. Il est trop attaché et ne supporte pas de rester sans 

son humaine. Le gronder pour ses bêtises est inutile, car c’est plus fort que lui et on risquerait 

d’empirer son stress. 

Ce chien, aujourd’hui adulte, est toujours considéré comme un bébé, le processus de 

détachement n’a pas été fait : « Maintenant, tu es grand, sois plus autonome. » 
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Pendant l’observation, j’aperçois un chat dehors. Julie me répond que c’est le chat de la 

maison mais il ne rentre plus depuis l’arrivée du chien. Celui-ci le course constamment. 

Phase d’action 1 : 

 L’utilisation de techniques d’apprentissage est de rigueur. Ces techniques se mettent 

en place de façon adaptée et spécifique au chien ainsi qu’à la famille. Tout d’abord en fonction 

de sa sensibilité, de sa vie, et de l’emploi du temps des membres de la maison. Chaque 

technique est différente et en adéquation avec la causalité mais aussi avec la vie et la 

personnalité de chaque membre de la famille. L’attachement des membres humains envers 

leur chien est travaillé grâce à la psychologie humaine pour comprendre et faire évoluer leur 

conception et leur connaissance du chien. 

Au premier rendez-vous, nous ciblons le plan humain ainsi que le rôle de chacun à la 

maison. Ce qui provoque déjà un grand changement en une semaine et une remise en 

question des personnes. Le mari de Julie se sent rejeté et deviendrait presque jaloux du chien. 

Il ne voulait pas un chien. 

En répartissant les rôles et en structurant les temps consacrés à chacun, le couple 

commence à retrouver une certaine sérénité. En parallèle, il est possible de conseiller une 

thérapie de couple. 

Les chiens, tout comme n’importe quel être vivant, passent par des phases de vie : 

dormir, manger et activités. Si vous vous absentez alors que votre chien est en pleine activité, 

il va s’ennuyer et faire des dégâts. Arrangez-vous toujours pour que votre chien ait envie de 

dormir lorsque vous partez. Sortez-le et donnez-lui à manger avant de partir pour qu’il dorme 

sur ses deux oreilles. N’enfermez pas votre chien dans une cage ! Il vaut mieux penser à le 

sortir. Dans la majorité des cas, un chien qui détruit est un chien qui manque de sorties en 

dehors du jardin et qui ne se dépense pas assez. Il n’est pas fatigué et s’ennuie. L’attente, 

toute la journée, est très longue, si vous choisissez la mauvaise solution qui néanmoins est 

une solution de facilité : l’enfermer dans une cage. Vous ne ferez alors que déplacer et 

masquer le problème sans pour autant le comprendre. Votre chien devra extérioriser son mal-

être d’une autre manière et finira peut-être par se mutiler. Enfermer un chien alors qu’il 

manque de sorties serait une véritable aberration ! 

Phase d’action 2 : 

Au deuxième rendez-vous, les techniques d’apprentissage sont mises en place. Ce chien 

était sensible, donc nous avons fait quelques petits exercices très courts en respectant sa 

sensibilité. Exemple : les membres de la famille sortent de la maison 2 secondes 10 fois par 

jour. Il est important de cerner le seuil de tolérance et la sensibilité du chien. Un suivi a lieu 

toutes les semaines par téléphone pour faire évoluer l’exercice. 
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Il s’agit de repérer le déclencheur du stress et de le banaliser. 

Lorsque la personne se prépare à partir, elle réalise un ensemble d’activités que le chien 

repère. Ici, le chien commence à stresser lorsque la personne met ses chaussures. 

La personne va mettre et enlever ses chaussures plusieurs fois par jour en démarrant 

d’un temps très court à de plus en plus long tout en donnant au chien quelque chose de positif 

pour lui. Il peut s’agir d’un jouet ou d’un aliment. On évite d’utiliser des aliments en éducation 

canine, mais lorsqu’il s’agit de solutions comportementales, c’est parfois très utile. 

On ne change d’exercice que lorsque le chien est détendu en voyant la personne mettre 

ses chaussures. 

Nous pouvons réaliser cet exercice avec tous les déclencheurs du stress, un par un. 

Attention : ce type d’exercice ne doit être mis en place que par un comportementaliste 

sérieux et en dernier lieu. Un travail de fond doit être fait au préalable dès le premier rendez-

vous. 

Il y a un chat dans la maison, il est impératif qu’il puisse vivre chez lui sereinement ! Il 

est absolument incohérent de privilégier un animal au détriment d’un autre. 

Dès l’arrivée du chien à la maison, si le chat est déjà présent au sein du foyer, muselez-

le et tenez-le en laisse (sauf pour un chiot). On ne prend jamais assez de précautions, le chat 

aussi est une proie pour le chien. On ne sait jamais si c’est un chien très chasseur qui perçoit 

le chat comme une proie ou si c’est un chien peu chasseur et qui a été habitué aux chats depuis 

petit. 

Vous pouvez tenir votre chien en laisse dans la maison lorsque lui et le chat risquent de 

se croiser (lorsque le chat n’est pas enfermé dans la chambre par exemple). Il s’agit au départ 

d’interdire au chien de regarder le chat. Le chat doit garder les mêmes habitudes 

qu’auparavant. C’est le chien qu’il faut brider. Faites cela jusqu’à ce que le chien ne prête plus 

attention au chat et commencez à être de moins en moins sur le qui-vive. Cela peut durer 

plusieurs semaines voire quelques mois. 

Bilan : 

Désormais, ce chien se couche tranquillement dans son panier lorsqu’il voit ses humains 

se préparer pour partir. Pour lui, c’est le moment idéal pour dormir sereinement. 

Bon nombre de personnes attendent trop longtemps avant de faire intervenir un 

comportementaliste. Ce chien n’était pas bien depuis longtemps et les personnes ont dû 

changer le mobilier plusieurs fois. Cela peut coûter cher à la longue. Pourquoi attendre ? Une 
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situation non résolue empire forcément. Prise à temps, on évite de grosses dépenses, et 

surtout, une prise en charge plus rapide permet une résolution plus rapide. 

Récapitulatif : 

Situation : Le chien détruit lorsqu’il est seul 

Origine : Il s’ennuie, il n’est pas assez fatigué, il stresse. 

Julie est trop proche de son chien. 

Explication : La destruction est l’expression de son mal-être 

Solutions : Promenades et sport avant chaque départ et à chaque retour. 

Commencez par partir tous les jours à la même heure. 

Remise en place de la structure sociale : répartir mieux les rôles 

de chacun. 

La relation : Julie devra se « décoller de son chien ». 

Exercices d’habituation et de désensibilisation de départs de plus 

en plus longs toujours de façon ritualisée en utilisant le 

déclencheur du stress (ici, les chaussures). 

On peut associer le départ à du positif en proposant au chien de 

jouer avec lui avant chaque départ. 

Précaution et programme d’adaptation chien-chat. Le chat est 

chez lui, ses habitudes ne doivent pas changer. 

L’étape d’après consiste à faire partager une même activité entre 

le chien et le chat pour créer un lien d’affection. 

 

Témoignage de Julie : 

« Depuis que Camille est venue chez nous, notre chien ne détruit plus. Il a suffi juste de 2 

séances. Il y a eu également d’autres changements. Camille explique bien les choses pour que 

nous puissions comprendre notre chien. Merci ! » 
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Morsures 

Guillaume 31 ans / son rottweiler a mordu son invité. 

 

 

 

 Dernièrement on m’a appelé pour un rottweiler qui a mordu. En arrivant sur place, il 

n’avait qu’éraflé le bras (ce qui n’est rien par rapport à sa puissante mâchoire). Pourtant 

l’euthanasie était prévue pour le lendemain. Après diagnostic d’un vétérinaire sur la bonne 

santé du chien, nous prenons rendez-vous pour son comportement. 

Phase d’observation : 

Il s’avère qu’un invité des lieux s’est permis, sans connaître le chien, de se coucher sur 

lui et de le tenir, « pour s’amuser ». Le chien ne pouvant pas s’échapper, a dû lui faire 

comprendre son désaccord par un autre moyen.  

Nous agissons tous avec notre grille de lecture, notre façon de voir le monde y compris 

au sein de chaque espèce. Un comportement qui signifie « câlin » pour nous, pour un autre 

animal comme le chien, aura une tout autre signification. C’est pourquoi dans ce type de cas, 

même si vous avez peur, il ne faut pas réagir à la hâte en tuant votre chien. Prenez cela plutôt 

comme l’occasion d’apprendre et de le comprendre. Certes, il est dommage d’en arriver là 

pour avoir envie de le comprendre. Dans certains cas cela peut être plus grave, mais quoi qu’il 

en soit, ce sont quand même des comportements qu’il faut prendre très au sérieux. En 

l’occurrence, vous devez faire appel à un comportementaliste compétent, pour apprendre à 

mieux connaître votre chien avant qu’un acte de ce type vous traumatise. Tout chien peut 

devenir dangereux, vous devez le savoir lorsque vous décidez d’adopter. 
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De plus, ce chien a le droit de manger avec ses propriétaires et d’approcher la table du 

salon sur laquelle est souvent posée de la nourriture. Cette table est aussi proche des invités 

qui sont susceptibles de beaucoup trop occuper ses humains qui ne lui donnent ni d’attention 

ni à manger lorsque les invités sont présents. Ça peut créer une très grande jalousie. 

Phase d’action : 

On impose certaines règles de vie. Le chien ne doit plus s’approcher de la table, il ne faut 

plus lui donner à manger pendant le repas. 

Il est possible de lui proposer un repas naturel : www.barffrance.fr . Lorsque l’on a un 

repas varié et appétissant dans son assiette, il est moins tentant d’aller quémander… et de 

prendre possession de ces bons aliments auxquels un chien ne goûte jamais. (viande, légumes, 

fruits etc.). Que feriez-vous si vous mangiez tous les jours la même chose ? Les chiens ne sont 

pas idiots, il est évident que cela les embête de devoir manger des croquettes tous les jours. 

Il est important d’expliquer à vos invités qu’il y a des gestes à ne pas faire. Un chien est 

un être vivant à part entier et il n’est pas obligé de tout accepter sans rechigner sous prétexte 

qu’il entre dans nos maisons. 

Bilan : 

À la fin de cette séance, la famille du rottweiler m’a remerciée, ils n’ont pas euthanasié 

le chien. Ils ont appris beaucoup de choses et en sont ressortis transformés. 

C’était pourtant quelqu’un qui avait fait une formation de maître-chien… 

Les chiens sont tellement présents et communs dans notre société que chacun pense 

qu’il est facile de les connaître ; il suffit de vivre avec eux et d’être le chef. Ce sont souvent les 

phrases que j’entends. On imagine qu’être le chef passe par le fait de se montrer méchant, 

sévère, rigide et de crier sans savoir détecter le moindre des détails de communication du 

chien qui s’exprime pourtant constamment en fonction de ce qui se passe. Il ne s’agit pas 

d’être le « maître » méchant et d’attendre que le chien obéisse dans chaque contexte et tout 

le temps. Crier et montrer que l’on est fort, ne sert à rien. Tout comme avec les enfants. Ce 

serait prendre le chien pour une machine  

Un chien agressif n’est pas dominant. 

Tout dépend ce que l’on entend par dominant. On ne peut réduire le comportement 

d’un chien à sa personnalité de « dominant ». Dominant n’est pas un trait de caractère. Il faut 

combiner tous les facteurs qui déterminent un comportement en prenant en considération sa 

personnalité innée et en la combinant à tous les facteurs environnementaux. 

http://www.barffrance.fr/


 
14 

  

© 2017 – Camille Genissel – Tous droits réservés 

Chaque cas est à contextualiser. On ne peut pas non plus ne pas analyser les prérogatives 

et les règles de vie plus que visibles au sein de groupes de chiens ou de familles humain-chien. 

Il existe des individus et des groupes pour lesquels c’est plus marqué que pour d’autres. Les 

liens qui sont faits entre la théorie dominant-dominé et les méthodes de « dressage » ou 

d’éducation canine sont complètement à revoir. Dire d’un chien qu’il est dominant permet à 

certains d’occulter l’origine des comportements. Cette théorie dominant-dominé a une 

mauvaise réputation à cause de ceux qui déforment ces propos et mécanisent l’animal. 

Pour un comportement agressif suite à une prise de possession (le risque d’agression le 

plus fréquent), on peut trouver cette origine : la protection de ressource. 

Les chiens qui défendent les ressources ou toute autre chose sont souvent des chiens 

très sensibles qui ont appris à se battre pour se nourrir ou pour trouver un endroit où dormir 

durant les premières semaines de leur vie. Cela a lieu lorsque la distribution de nourriture est 

unique pour tout le monde, lorsqu’ils sont nombreux par exemple. Il s’agit souvent du chien 

le plus petit de la portée, le plus fragile, le plus sensible et émotif. 

Tout dépend du cas. 

Pourquoi vouloir occulter ou réprimer ses émotions ? 

Un chien qui grogne dit juste « non », ce n’est pas grave. Selon le contexte, le 

grognement n’est pas à bannir. On vit dans une société qui refuse toute forme d’expression. 

On ne peut pas être triste ou en colère à souhait. Pourquoi ? Pour les chiens c’est encore pire, 

ils n’ont pas le droit d’aboyer (ça fait du bruit pour les voisins), ils n’ont pas le droit de grogner 

(ça fait peur), ils n’ont pas le droit d’être enfant (on attend d’eux qu’ils passent du stade bébé 

à adulte en quelques mois), ils doivent obéir sans grogner et au doigt et à l’œil, parfois ils 

doivent supporter une vie qui ne leur convient pas et ne respecte pas leurs besoins 

psychologiques et physiologiques, et surtout montrer une fidélité et une gentillesse à toute 

épreuve même si un enfant les importune. 

Nous attendons d’eux qu’ils soient nos esclaves ou nos peluches. 

Nous attendons d’eux qu’ils soient parfaits. L’être humain l’est-il ? 

Le problème est que le chien s’exprime avec sa bouche et ses dents, son corps est adapté 

à ce mode de communication, son cou est très musclé pour que les dents des congénères 

puissent venir attraper cette partie du corps. L’Homme n’est pas constitué pour communiquer 

de cette façon… 

Bilan :  

Situation : Le chien pince l’invité 
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Origine : Le chien protège sa nourriture. 

L’invité a un comportement inadapté. 

Explication : Le chien veut reprendre le contrôle de la situation. 

Solutions : Redonner des règles de vie aux chiens. 

Apprendre le langage canin et le faire respecter par les invités. 

Changer son alimentation 

 

Témoignage de Guillaume : 

« Merci d’avoir rétabli la communication entre Jasper et nous. Merci pour vos précieux 

conseils qui nous ont permis de retrouver cette confiance mutuelle. Nous nous retrouvons 

comme avant toutes les épreuves que nous avons endurées. Le dialogue et la complicité sont 

de retour pour notre plus grand plaisir à tous ». 
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Lexique 
L’éducation canine est utile seulement pour les humains, le chien n’ayant pas besoin de 

cela pour vivre. Néanmoins, une bonne éducation permet l’harmonie entre ces deux individus. 

Aboiements 

Moyen de communication des chiens, entre individus de la même espèce ou avec 

l’Homme. Il existe plusieurs types d’aboiements : aboiement de jeu, d’avertissement, d’alerte, 

d’isolement, sur ordre et ceux pour communiquer un besoin ou une urgence (faim, douleur, 

sorties, etc.). 

Agility 

Sport canin à visée éducative consistant à faire parcourir des obstacles au chien sous la 

conduite de son humain. Pour le chien, il doit s’agir d’un jeu et d’un plaisir. 

Agressivité 

Tendance à attaquer ou à se montrer hostile envers un individu, quelle que soit son 

espèce, le plus souvent dans le but de protéger ou de se protéger de ce que le chien considère 

être un danger. 

Comportementaliste 

Spécialiste de la relation homme/animal. Un comportementaliste doit avoir suivi une 

formation permettant d’acquérir de solides connaissances en psychologie humaine et en 

éthologie (étude du comportement des espèces animales).  

Educateur/Dresseur 

 Il s’agit d’enseigner des compétences au chien. L’Educateur est un enseignant.  

Education naturelle : 

Elle est à l’opposé de l’éducation mécaniciste, qui contraint et sanctionne l’animal. Cette 

méthode s’oppose à toutes les relations basées sur le rapport de force et la « hiérarchie ». 

L’éducation naturelle est basée sur la motivation, l’amour, le partenariat, le respect et 

la compréhension du chien. On se sert de ses capacités mentales et physiques pour son 

apprentissage. Plaisirs et jeux sont les principaux accessoires. 

L’éducation canine ne doit pas commencer avant l’âge de 4 mois. 

Grognement 

Le chien manifeste son mécontentement, menace ou s’exprime en jouant. 

Le contexte est, une fois de plus, déterminant. 

Un chien qui grogne n’est pas un chien dangereux. 
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Un chien qui grogne est un chien s’exprime. 

Marche au pied 

Le chien marche à côté de son humain avec ou sans laisse. 

Morsure  

Blessure faite par la gueule de l’animal. Elle peut être de différents degrés, volontaire 

ou non. 

Lorsque l’acte est voulu, il a toujours une signification. 
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Choses à savoir 

Sorties et besoins vitaux  

Un jardin, aussi grand soit-il, ne peut en aucun cas remplacer les sorties. Même de 

plusieurs hectares, cela reste une prison dorée. Les chiens vivent naturellement en meute, en 

société, et se déplacent sur différents territoires.  

Un chien a besoin de suivre sa famille (vous, en l’occurrence) le plus souvent possible, 

même pour aller chercher le pain. Un chien en appartement qui suit son humain partout peut 

être plus heureux qu'un chien consigné dans un jardin en permanence. Le jardin n'a d'utilité 

et de confort que pour les humains qui ne sont pas forcément toujours disponible au moment 

du « pipi ». 

Parmi les besoins vitaux du chien : voir, sentir et jouer avec d'autres chiens. Ce sont des 

animaux sociaux. Comme nous : pourriez-vous vous imaginer ne vivre qu'avec des chiens, sans 

voir ni communiquer avec d'autres humains ? 

Le goût du sang 

Votre chien descend du loup, c'est un carnivore. Où se situe le chien dans la chaîne 

alimentaire ? Dans notre société : en haut. Le chien mange des poules, des rongeurs, des 

lapins, des chevreuils, des moutons, tout ce que mange le loup. La prédation demeure 

présente chez le chien domestiqué. C’est ce qui assure la survie de l’espèce, quoi qu’il se passe. 

Certains individus restent cependant plus prédateurs que d'autres, en fonction de leur race 

ou de leur personnalité. 

Un chien qui a « goûté au sang » (pour reprendre l'expression que j'entends souvent) ne 

va pas devenir plus agressif qu'avant. C’est une contre-vérité. La preuve en est, dans le cas 

d’une morsure, par exemple, qu’il a mordu avant d’y goûter et non l’inverse. Sans compter 

que manger de la viande n’a jamais fait de quiconque un tueur en série ! 
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A propos de l’auteur 
 

Camille Genissel est spécialiste de la relation homme-animal et créatrice de la méthode 

ADN (Approche Douce et Naturelle). 

Comportementaliste animalier, éducatrice canine et formatrice, formée en biologie, 

psychologie comportementale humaine et animale, elle pratique aussi de nombreux sports. 

Grâce aux animaux, Camille a été amenée à découvrir un monde qui repousse le 

domaine du possible et des conformismes. 

Au cours des 8 dernières années, elle a su résoudre en douceur plus de 4 800 cas de 

chiens présentant des problèmes de comportement (aboiements, fugues, propreté, 

désobéissance, agressivité). 

Elle co-anime régulièrement une émission sur France Bleu Basse-Normandie où elle 

répond en direct aux questions des auditeurs à propos de leurs chiens et chats. Camille 

Genissel a également été l’invitée de certaines émissions télévisées : Les animaux de la 8 et 

les 170 ans de la SPA avec Stéphane Bern. 

Son combat : apporter une conception moderne, non mécaniciste et antispéciste des 

animaux. 

Pour la joindre : 

Tél. : 06 74 88 38 88 

E-mail : comportementaliste.animalier@gmail.com 


